
Culte consistorial par téléphone, dimanche 22 mars 2026

préparé par Nicolas Caudal (Le Puy)

Juste avant 18h, composer le n° 01 84 14 15 17 ou le 01 84 14 15 16.
Code de la réunion : 11 39 49 # (merci de veiller au silence autour de vous)

Accueil

« C’est toi qui as produit les profondeurs de mon être, qui m’as tenu caché dans le ventre de ma 
mère. Je te célèbre, car j’ai été fait de façon merveilleuse. Tes œuvres sont étonnantes, je le sais  
bien. Mon corps ne t’était pas caché lorsque j’ai été fait en secret, tissé dans les profondeurs de la 
terre. » (Psaume 139,13-15). Seigneur, tu étais là au commencement, tu nous as aimés le premier. 
Dans ta  grâce et  ta  paix,  tu  nous redis :  « Je  t’aime d’un amour éternel ;  c’est  pourquoi  je  te 
conserve ma fidélité. » (Jérémie 31,3).

> Psaume 33

1. Réjouis-toi, peuple fidèle,
Acclame Dieu à pleine voix !
Sa louange est séante et belle
Dans la bouche des hommes droits.
Sur un air de fête Sonnent les trompettes
Pour un chant nouveau ; Les cors, les cithares, 
Les voix les plus rares, Les sons les plus beaux.

2. Ta parole agit sur la terre
Avec droiture et vérité.
Partout son œuvre de lumière
Y fait rayonner ta bonté.
Que ta voix résonne, Le chaos s’ordonne,
Le ciel resplendit ; Sources et rivières 
Arrosent la terre, Le désert fleurit.

3. Tu brises l’orgueil des puissances
Et tous leurs plans sont renversés.
Mais tu poursuis sans défaillance
Les projets que tu as formés.
Si cherchant sa route, Un peuple t’écoute,
Il vivra heureux ; Il verra les signes 
Qui déjà désignent La Cité de Dieu.

4. Dieu qui créa le cœur de l’homme
L’observe sur tous ses chemins ;
Nul à sa vue ne se dérobe,
Il connaît l’œuvre de leurs mains.
Dans les jours d’alarme Vaines sont les armes
Au bras du plus fort ; Dieu seul nous fait vivre, 
Dieu seul nous délivre Des mains de la mort.

Psaume 43 (Nouvelle Bible Segond)

1Rends-moi justice, ô Dieu, défends ma cause contre une nation infidèle !
Donne-moi d'échapper aux hommes trompeurs et injustes !
2Tu es mon Dieu, ma forteresse : pourquoi m'as-tu rejeté ?
Pourquoi dois-je me traîner, l'air sombre, sous l'oppression de l'ennemi ?
3Envoie ta lumière et ta loyauté ! Qu'elles me guident,
qu'elles me conduisent à ta montagne sacrée et à tes demeures !
4J'irai vers l'autel de Dieu, vers Dieu, ma joie et mon allégresse ;
je te célébrerai sur la lyre, ô Dieu, mon Dieu !
5– Pourquoi être abattu, pourquoi gémir sur toi-même ? Attends Dieu !
– Je le célébrerai encore : il est mon salut et mon Dieu.

Pardon et illumination

Le Seigneur connaît le cœur humain. « Si notre cœur nous condamne, Dieu est plus grand que 
notre cœur et il connaît tout. » (1 Jean 3,20). Le Seigneur nous purifie, nous renouvelle. Il nous 
remplit de son Esprit de vie, et nous fait entendre sa parole de vérité. Dieu d’amour, viens illuminer 
de toi tout notre être !
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> Chant 45/16

Mon seul abri, c’est toi,
Toujours mon cœur te chantera,
Car tu me délivres
Et chaque fois que j’ai peur,

Je m’appuie sur toi, (bis)
Et dans ma faiblesse, 
Le Seigneur me rend fort.
(fin) Je m’appuie sur toi.

Daniel 7,1-14 (NBS)

1La première année de Belshatsar, roi de Babylone, Daniel eut un rêve, des visions de son esprit,  
pendant qu'il était sur son lit. Ensuite il écrivit le rêve. Début du récit :

2Daniel dit : Dans ma vision nocturne, je vis les quatre vents du ciel agiter la grande mer. 3Quatre 
bêtes énormes montèrent de la mer, différentes l'une de l'autre. 4La première était comme un lion 
et avait des ailes d'aigle ; tandis que je regardais, ses ailes furent arrachées ; elle fut soulevée de 
terre et mise debout sur ses jambes, comme un homme, et un cœur d'homme lui fut donné. 5Puis 
il y eut une deuxième bête, semblable à un ours ; elle se dressait sur un côté ; elle avait trois côtes  
dans la gueule, entre les dents, et on lui disait : Lève-toi, mange beaucoup de chair.  6Après cela, 
j'en vis une autre, comme un léopard, qui avait sur le dos quatre ailes d'oiseau ; cette bête avait 
quatre têtes, et la domination lui fut donnée. 7Après cela, dans mes visions nocturnes, je vis une 
quatrième bête, terrible, effrayante et extraordinairement forte ; elle avait de grandes dents de 
fer ; elle dévorait, elle pulvérisait et foulait aux pieds ce qui restait ; elle était différente de toutes  
les bêtes précédentes, et elle avait dix cornes. 8Je considérais les cornes, quand une autre corne, 
petite, sortit d'entre elles, et trois des premières cornes furent arrachées devant elle ; et sur cette 
corne, il y avait des yeux comme des yeux d'homme et une bouche qui parlait avec arrogance.

9Tandis que je regardais, on installa des trônes, et un vieillard s'assit.
Son vêtement était blanc comme la neige, et les cheveux de sa tête purs comme de la laine ;
son trône était comme un feu flamboyant, et ses roues comme un feu ardent.
10Un fleuve de feu coulait et sortait de devant lui.
Mille milliers le servaient, dix mille fois dix mille se tenaient debout devant lui.
Les juges s'assirent, et des livres furent ouverts.

11Je regardais alors, à cause des paroles arrogantes que prononçait la corne ; et, tandis que je  
regardais, la bête fut tuée ; son corps périt et fut livré au feu pour y être brûlé. 12Les autres bêtes 
furent dépouillées de leur puissance,  mais une prolongation de vie leur  fut  accordée pour un 
temps déterminé. 13Dans mes visions nocturnes,

je vis alors arriver, avec les nuées du ciel, quelqu'un qui ressemblait à un être humain ;
il s'avança vers le vieillard, et on le fit approcher de lui.
14On lui donna la domination, l'honneur et la royauté ;
tous les peuples, les nations et les langues se mirent à le servir.
Sa domination durera toujours, elle ne passera pas, et son royaume ne sera jamais détruit.

Prédication

❶ Il n’est pas rare que la Bible use de poésie ou de langage symbolique, comme ici, avec des 
images saisissantes et inoubliables.

Nous voudrions très vite les décoder pour en obtenir le sens, mais justement elle ouvre à des 
possibilités des sens mouvantes et indéfinies.  Parfois nous pouvons accepter que le sens nous 
échappe ou nous résiste, avant de se laisser découvrir de façon toujours nouvelle.

Néanmoins dans la suite du passage, Daniel demande l’interprétation, et il lui est dit que les 
quatre animaux sont des rois, ou peut-être des royaumes, et que les cornes représentent des rois 
dans leur puissance. C’est donc une lecture de l’histoire et de la géopolitique.
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Nous y reconnaissons quatre empires qui se sont succédé : les Babyloniens, les Mèdes et les 
Perses, les Grecs. La corne qui parlait avec arrogance, en écho aux premier livre des Maccabées, 
serait Antiokhos Épiphane, roi de la dynastie hellénistique des Séleucides qui a dominé la Syrie et  
Israël, et qui a persécuté les juifs entre 167 et 164 avant Jésus-Christ. De cette époque daterait le 
livre de Daniel.

Plus tard, dans les années 90 après Jésus-Christ, l’Apocalypse de Jean reprend le même langage 
pour l’actualiser en référence à l’empire romain, et à ses persécutions.

Les empires sanglants se déchirent avec férocité et comme des bêtes sauvages, et causent dans 
leur sillage de terribles souffrances. L’image reste hélas bien trop juste pour décrire les guerres 
aujourd’hui dans le monde. Face à cette violence animale des hommes, que dire ? Nous restons 
atterrés comme Daniel, épouvantés.

Pourtant l’Apocalypse de Jean apporte une nouveauté, en faisant apparaître un autre animal à 
cornes : c’est un agneau. « Alors je vis, au milieu du trône et des quatre êtres vivants et au milieu 
des anciens, un agneau debout, qui semblait immolé. Il avait sept cornes et sept yeux, qui sont les 
sept esprits de Dieu envoyés par toute la terre. » (Apocalypse 5,6). Face au lion aux ailes d’aigle, à 
l’ours, au léopard et à la quatrième bête, voici un agneau égorgé mais debout qui vient s’asseoir 
sur le trône. Voici l’agneau de Dieu. Voici la royauté de Dieu.

❷ Dieu n’est pas un vieillard ; il vaudrait mieux traduire un ancien, dans le sens positif qui était 
donné à l’expérience de l’âge. Cet ancien vêtu de blancheur dans le rêve donne une apparence 
humaine à Dieu ; l’auteur a pris ce risque. Mais il ne dit pas que Dieu a une longue barbe blanche ; 
c’est son vêtement qui est blanc comme la neige, donc lumineux. Dieu vient rendre justice, et met 
fin au pouvoir des quatre bêtes. Il est l’espérance des opprimés.

Voici alors une nouvelle vision : comme un fils d’homme ou d’humain, qui vient sur les nuées 
du ciel. Il s’approche de Dieu, est investi de la royauté, et règne éternellement.

Ce même chapitre 7 de Daniel en donne plus loin une interprétation : « les saints du Très-Haut 
recevront la royauté, ils posséderont la royauté pour toujours, à tout jamais. » (Daniel 7,18). Le 
peuple des saints, le peuple de Dieu régnera.

La  seconde interprétation de ce  fils  d’homme est  messianique.  Et  Jésus  parle  de lui-même 
comme fils de l’être humain : « Le grand prêtre lui demandait encore : Est-ce toi qui es le Christ, le 
Fils du Béni ? Jésus répondit : C’est moi. Et vous verrez le Fils de l’homme assis à la droite de la  
Puissance et venant avec les nuées du ciel. » (Marc 14,62).

Ce roi venu du ciel et qui règne sans fin a les attributs de Dieu.

❸  Cela  nous  invite  à  l’espérance.  Regarder  vers  le  ciel,  et  attendre  celui  qui  vient,  le  roi 
libérateur envoyé par Dieu. Comme il est écrit dans la lettre aux Colossiens : « Si donc vous êtes 
ressuscités avec Christ, cherchez les choses d’en haut, où Christ est assis à la droite de Dieu. » 
(Colossiens 3,1).

Lever les yeux vers le ciel d’où vient le secours, sur les nuées comme l’arc-en-ciel, sur la nuée 
qui, lorsqu’elle emplit le temple, est le signe de la gloire de Dieu. Notre Seigneur est celui qui vient,  
fils humain et fils de Dieu. Il est au-dessus des puissants, de tout pouvoir et des horreurs de ce 
monde.

Souvent nous voulons tout contrôler, et nous n’aimons pas les solutions qui tombent du ciel. 
Mais quand les hommes nous dévorent comme des bêtes sauvages, seul Dieu nous sauve, c’est la 
grâce. Oui le Seigneur descend du ciel, nous crée une nouvelle terre, une cité sainte qui descend 
du ciel. Il nous ouvre un royaume des cieux, sans rien de commun avec les empires de la terre.  
Notre roi est pur et doux comme l’agneau, il a souffert et a été relevé. Oui Seigneur, que ton règne 
vienne sur la terre comme au ciel ! Amen !
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> Chant 47/20

1. Je me confie en toi. 
Je sais que tu es mon Dieu,
Mon avenir est dans ta sûre main,
Oui, dans ta sûre main. 

2. Je te bénis, Seigneur. 
Tu es mon puissant sauveur. 
Oui, ton amour pour moi dure à toujours,
Pour moi dure à toujours. 

Prière d’intercession

Nous te prions, père Éternel, pour cette terre que tu as créée. Apporte la paix du ciel. Que les 
humains aient un cœur de chair, pour être sensibles à la souffrance de ce qui les entoure. Nous te 
confions les Iraniens, les Palestiniens et les Israéliens, les Libanais, les Ukrainiens et les Russes, les  
Pakistanais et les Afghans, les Soudanais, les Américains, les Vénézuéliens.

Nous te prions pour les électeurs de France qui votent aujourd’hui, et pour tous les maires et 
conseillers  presbytéraux.  Qu’ils  ne  recherchent  pas  le  pouvoir  ou  l’intérêt  personnel,  mais  le 
service et le bien commun de tous. Qu’ils travaillent ensemble à la solidarité et à la justice.

Nous te prions pour ton Église universelle. Dans la semaine à venir, prépare nos cœurs à la fête des  
Rameaux et à celle de Pâques. En ce temps, vivifie notre âme et rends-nous brûlants d’amour.

Nous  te  confions  les  familles  et  les  membres  de  notre  communauté,  les  enfants  comme  les 
personnes âgées, et particulièrement celles et ceux qui sont malades, souffrants ou endeuillés.

Notre Père

Envoi et bénédiction 

« Que la vigilance te rende attentif, car l’Époux passe rapidement ;
que la confiance te rende fort, car il vient certainement ;
que le désir t’embrase, car il est doux ;
que la ferveur te soulève, car il est sublime ;
que la complaisance en lui t’apaise, car il es beau ;
que la joie t’enivre, car il est plénitude d’amour ;
que l’attachement t’unisse à lui, car son amour est puissant.

Et puisses-tu toujours, âme dévote, dire de tout cœur au Seigneur : je te cherche, je t’espère, je te 
désire, je me dresse vers toi, je te saisis, j’exulte en toi, j’adhère enfin à toi. » (Bonaventure, XIIIe s.).

« Le Dieu de l’espérance vous remplisse de toute joie et de toute paix dans la foi, afin que vous 
débordiez d’espérance par la puissance de l’Esprit Saint ! » (Romains 15,13).

> Chant 12/01

1. Je louerai l’Éternel de tout mon cœur, 
Je raconterai toutes tes merveilles, 
Je chanterai ton nom. 
Je louerai l’Éternel de tout mon cœur, 
Je ferai de toi le sujet de ma joie, 
Alléluia !

3. Dieu voit les opprimés, il est leur abri,
Leur refuge au temps des grandes détresses,
Son nom est leur salut. 
Dieu voit les opprimés, il est leur abri,
Il sauve les siens, car il est le Dieu saint,
Alléluia !

4. Chantez à l’Éternel qui règne à toujours,
Lui dont la bonté, parmi tous les peuples,
S’adresse aux malheureux !
Chantez à l’Éternel qui règne à toujours !
Il entend les cris de ceux qu’on oublie. 
Alléluia !

5. Gloire au Père et au Fils, et au Saint-Esprit,
Au commencement, aujourd’hui, toujours,
Et aux siècles des siècles !
Gloire au Père et au Fils, et au Saint-Esprit,
A celui qui est, qui était et qui vient,
Alléluia !
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